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see ces eglises telles que leurs auteurs les ont congues, il faut

vous les imaginer debarrassces de ces barrieres, de ces bancs ou

de ces chaises, de tout ce mobilier en un mot : l’assistance

debout ou agenouill&e sur la dalle, et les piliers relies par en

bas par un beau dallage ou une belle mosaique, commeils sont

par en haut relies par de belles voütes : le chaeur seul avec son

mobilier necessaire; l’eglise plus digne, plus simple... et moins

confortable : differente en tout cela du programme de l’glise

moderne.

Avant de sortir de l’eglise, il faut parler encore des cryptes

qui existent sous quelques &glises, et notamment sousles plus

anciennes.

Lorsquela tradition &tait encore r&cente des premieres assem-

blees de chretiens dans les catacombes,

il etait naturel de rappeler cette histoire
tragique par la disposition de la crypte

sous l’eglise. LA se plagait le tombeau

du saint venere, du martyr, et genera-

lement la oü il existe une crypte, elle

es est ‚restee le lieu d’une .devotion
d’Issoire. Plan. profonde.

Il est rare que la crypte s’&tende sous toute l’eglise; le plus
souvent elle regne sous le chceur seul, et entre les fondations

des piliers de l’Eglise sup£rieure, de petits piliers intermediaires

divisent l’espace qui n’&tant jamais tres haut se pr&terait mal

aux portees que permet l’eglise elle-m&me, Telle est, par

exemple, la crypte de l’glise Notre-Dame-du-Port ä Clermont,

ou celle d’Issoire (fig. 1139), ou les fenetres basses sont prati-

quees au fond de longs &brasements disposes sous les chapelles
rayonnantes. Ordinairement, l’acces de la crypte se fait par

   


